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de leur superbe église-l'une (es plus belles du diocèse-qui
vient d'être complètement terminée, et en même temps de
l'harmonie parfaite qui n'a jamais cessé de régner parmi eux.
Il leur a montré. les avantages de l'union parfaite qui opère,
même dans des paroisses peu riches, de vért.ables merveilles.
Tous les paroissiens sont enchantés, et avec raison, de leur
très jolie église et de la grandiose cérémonie religieuse à
laquelle a donné lieu son inaug.uration; ils proclament hau-
tement que les sacrifices qu'ils ont faits ne les ont pas
appauvris, mais ont plutôt attiré sur l2ur paroisse et sur leurs
familles la prospérité matérielle et les hénédictions divines.
Les braves gens le Saint-Tite méritent d'être cités comme des
modèles de générosité et d'esprit chrétien.

Les plans de l'église sont dûs à Mr l'architecte David Ouellet
et ont été habilement et consciencieuserent exécutés par Mr
Joseph Saint-Hilare.entrepreneur de Saint-Romtiuald. Il serait
injuste de ne pas mentionner ici les nons des dignes et dévoués
curés, MM. les abbés Pérusse et Lachance, qui ont réussi, avec un
zèle et un savoir-faire au-dessus de tous éloges, à mener à bonne
fin cette magnifique construction.

Oblates Franciscaines

Un journal de cette ville a bien voulu, il y a quelques jours.
parler de ces Soeurs v termes les plus bienveillants.

Le moment nous semble oppitun ponur donner des détails

plus précis sur cette lbranche importante de l'Institut de's Frai-
ciscaines Missionnai res de M aris'.

Le vérital nmiii de vette catégorie de religieuses est celui
'(blates Francisainets 31issionnmmaires de Marie. Leur costume

e'st de couleur grise, qui est. la coulem- primitive de l'Ordre
lFraneiscain. Les iistulanttes portent la roi" "t le voile 'oirs.

Elles s'irent une rè'glle ailaptée à la nature' de leur iussion,
mais Ales ne fornent pas une Comnmnnauté à part; elles font

partie de l'Institut mênie des Saurs Franciscaines qui se les
attacbe, les fait vivre, les dirige et dont en retour elles font les
euvres extérieures. surtout la visite des ialales et des mou-
rants. Elles vont chez les riches quand on les demande soit pour
prendre soin des malades, assister les mourants ou veiller les
morts. Mais le champ ordinaire de leur dévouement, ce sont


